
 

                                                            DEUXIEME SEMAINE DE L’AVENT 

Au Mexique                                                                                                                                 

                          

PRIONS POUR LA FAMILLE MUNOZ 

 Je soutiens la famille Munoz dans la recherche de ses disparus 

Avec plus de 40 000 disparitions entre 2006 et 2019, le Mexique est réputé pour ce fléau. Luisa et Fernando Muñoz vivent ce drame dans leur famille depuis 
juin 2011. Ils résident à Anáhuac, dans la commune de Cuauhtémoc (État de Chihuahua), surnommée « capitale des disparitions ». Dans cette zone rurale 
montagneuse, les cartels de Sinaloa et Juárez se disputent le territoire et ont infiltré la société et les polices locales. Les violences et violations des droits 
humains font rage. Il y a neuf ans, une altercation éclate entre les Muñoz, la police et un individu armé qui tire des coups de feu devant leur résidence sans 
être inquiété par les forces de l’ordre qui refusent d'intervenir. Quelques heures plus tard, un commando constitué d'uniformes noirs, effectue une 
descente chez les Muñoz et embarque huit membres de la famille : un père, quatre fils, un gendre et deux neveux. C’est au cours de cet enlèvement que 
Luisa et Fernando Muñoz ont vu leurs proches pour la dernière fois.  La police n’a jamais reconnu quelconque implication dans ces disparitions en dépit des 
soupçons, ni mené aucune recherche pour les retrouver. L’ACAT-France a récemment interpellé le Procureur spécialisé à Mexico afin qu’il se ressaisisse de 
l’affaire et que l'enquête, tout comme les recherches des disparus en vie ou sans vie, reprennent et aboutissent. 
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Agir est efficace 

Maintenus en détention préventive 

depuis le 15 octobre, José Luis 

Gutiérrez Hernández et César 

Hernández Feliciano, mayas 

tseltales, abusivement accusés de « 

rébellion » pour avoir osé exercer 

leur droit de manifestation, ont été 

libérés début novembre. Mais, ils sont 

toujours poursuivis pénalement. 

L'ACAT reste mobilisée !  

 

Dieu, Tourne nos regards vers les êtres sans 

paroles, vers les innocents sans voix ! 

Inscris au profond de nous le respect pour 

tous les êtres humains et garde vivant en 

nous le sentiment de leur dignité. 

Au cœur des peuples déchirés, fais grandir la 

lueur d'un horizon nouveau ! 

Mets dans nos cœurs et nos bouches la parole 

qui relève et sauve, les mots risqués qui 

ouvrent à un commencement nouveau qui 

signent le temps de Noël. 

Suzanne Schell 

 

Écrivons aussi à SEM Félix-Antoine 
Tshisekedi Tshilombo, président de 
la République démocratique du 
Congo pour que soit engagée la 
lutte contre l’impunité, en 
concertation avec la société civile 
et l’appui des Nations Unies 
Appel du mois : www.acatfrance.fr 


